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PREMIER BAROMÈTRE DE CONFIANCE CAPITAL FILLES
UNE GÉNÉRATION EN MAL DE SOUTIEN : 64% DES JEUNES FEMMES DES QUARTIERS

POPULAIRES SE SENTENT SEULES FACE À LEUR AVENIR.

INFORMATIONS SOUS EMBARGO JUSQU’AU 11 OCTOBRE 2024 MATIN

Paris, 11 octobre 2024 – À l’occasion de la Journée Internationale des Filles, l’association de
mentorat Capital Filles, qui met en relation des marraines en entreprise et des filles des quartiers et
des campagnes, dévoile les résultats de son premier Baromètre de Confiance, réalisé en partenariat
avec l’institut Occurrence (Groupe Ifop). Ce baromètre inédit donne la parole à plus de 400 jeunes
femmes issues des quartiers prioritaires de la ville et des territoires ruraux, lycéennes et étudiantes,
accompagnées par Capital Filles. Des voix trop souvent inaudibles ou pas entendues qui ont
accepté de participer à cette première. Le baromètre a pour vocation d’évaluer leur confiance en
elles et en leur avenir, tout en tenant compte de leur environnement relationnel, scolaire, et
institutionnel. Il révèle une réalité alarmante : 64% d’entre elles ne se sentent pas soutenues par leur
entourage.

Une jeunesse en quête de soutien et d’avenir : des chiffres qui interpellent

● Confiance en l’avenir du monde : seulement 34% des filles interrogées se sentent
confiantes en l’avenir du monde, un chiffre qui illustre un climat de pessimisme généralisé.
Pourtant, 63 % gardent espoir en leur propre futur, un résultat qui varie fortement selon que les
filles ont ou non le sentiment d’être soutenues.

● L’importance vitale d’un soutien pluridimensionnel : parents, amis, environnement
sécurisé — autant de leviers cruciaux identifiés par les filles. Néanmoins, un écart saisissant
subsiste entre l’importance accordée à ces soutiens et leur présence effective : 70% des filles
non-soutenues considèrent le soutien de leur entourage comme crucial, mais seulement
52.5% perçoivent réellement ce soutien.

● Alors que la dynamique de soutien se révèle cruciale pour aider les filles à avoir
confiance en elles et en leur avenir, seulement 36% des répondantes se sentent soutenues,
avec des disparités selon l'âge et le lieu de vie. Les filles qui vivent en banlieue sont
sur-représentées (44%) chez les non-soutenues. Ces disparités soulignent l’urgence d’agir pour
construire un environnement protecteur et inclusif, notamment pour les jeunes adultes et les
jeunes femmes des banlieues, qui se sentent souvent abandonnées.

Un appel à l’action : ne laissons plus ces jeunes femmes invisibles !
"Ce baromètre est l’occasion d’un cri d'alerte ! C’est un appel à entendre les voix de celles qui

sont trop souvent invisibilisées et absentes des débats publics. Il met en lumière un besoin urgent et
fondamental : offrir un vrai soutien aux jeunes femmes de nos quartiers et de nos campagnes.
Chaque fille doit avoir une chance égale de réussir, quels que soient son environnement et ses
origines. Capital Filles appelle à un engagement coordonné et renforcé de toutes et tous : familles,
éducateurs, mentors, acteurs publics et privés, qui doivent unir leurs efforts pour bâtir un écosystème
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de soutien inclusif. Ensemble, nous avons le pouvoir de transformer ces voix inaudibles en leaders de
demain. Capital Filles continuera de défendre cet écosystème de soutien, en donnant à chaque
fille les moyens de devenir actrice de son propre avenir et de la société, grâce au mentorat".

Elizabeth Tchoungui, présidente de l’association Capital Filles

Note méthodologique :
Pour appréhender finement l’écosystème de « soutien » et de « satisfaction » dont bénéficie chacune des
répondantes, 8 items ont été proposés à leur notation, sur une échelle de 0 à 10 : famille, amis, sécurité du
quartier, possibilité de faire du sport, activités culturelles, soutien de la marraine de Capital Filles, soutien de
l'équipe éducative, et services municipaux destinés aux jeunes.

Ont été regroupées comme : « Les soutenues » les répondantes qui ont donné une note de 7 à 10 à au moins 5
items sur les 8 proposés. Les autres étant considérées comme « non-soutenues ».

Pour découvrir le baromètre dans son intégralité, cliquez ICI.

Pour toute demande d’informations complémentaires, interview d’Elizabeth Tchoungui ou témoignage des
marraines et filleules de l’association, merci de contacter :

CONTACTS PRESSE - AGENCE EMVY
Emma Fauconnet - Mareva Vahirua

emma@agence-emvy.fr - mareva@agence-emvy.fr
06 26 79 12 96 - 06 60 82 08 35

À propos de Capital Filles : Créée en 2012 à l’initiative d’Orange et en partenariat avec les ministères de l’Éducation
nationale et de l’Enseignement supérieur, Capital Filles vise à promouvoir l’égalité des chances et à démanteler les
stéréotypes de genre qui freinent souvent l’orientation et les aspirations professionnelles des filles, notamment lorsqu’elles sont
issues des quartiers prioritaires de la ville et des territoires ruraux. Depuis sa création, grâce à son système de mentorat «
filleule/marraine », l’association a accompagné plus de 12 000 jeunes femmes en mentorat et accueilli près de 42 000 élèves
lors d’ateliers collectifs de sensibilisation à l’impact des stéréotypes de genre dans les lycées partenaires. En 2024, Capital Filles
se déploie à La Réunion pour lancer son dispositif de mentorat.

https://drive.google.com/drive/folders/1ri3IuFEPcZZ12GsHBOC95fFuhxR8F7Rn?usp=sharing
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